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SYNTHESE SUR LES RENCONTRES OU 
COMPETITIONS DE PROXIMITE 
 
 
Secteur Territoire Durables, 
Liste de diffusion : Groupe de travail nouveaux formats de compétition, 

secteurs Territoire durable, 
Administratif, CPL 

 
 

 
 
INTRODUCTION 
 
 

65 % des licenciés sont NC ou P. Ils ne pratiquent pas ou très peu la compétition. La rencontre 
sportive est pourtant source de fidélisation. Tout le monde a envie de très vite compter les points, de 
faire des matchs. 
Pouvoir proposer des formes de rencontres sportives mieux adaptées aux joueurs actuellement exclus 
de nos formats compétitifs actuels, tel est le but de la réflexion ici présentée et des informations 
collectées et organisées. 
L’ensemble des CTN territoriaux via les coordonnateurs ETR, les CTD a fait remonter de nombreuses 
informations sur les compétitions. De nombreux dirigeants des commissions de compétition ou de 
développement tant au niveau régional ou départemental ont su faire preuve d’impulsion et d’innovation. 
 
Nous avons tenté de classer les données recueillies sous la forme d’un tableau distinguant trois 
catégories :  

- Les rencontres sportives (compétition non officielle) n’apportant pas de classement à des fins de 
promotion (ouvertes aux non-licenciés) ou de fidélisation. 

- Les compétitions de proximité permettant un premier niveau de classement mais demandant des 
aménagements des règlements classiques, 

-  Les formules plus classiques de compétitions de proximité pour les classements immédiatement 
suivants et demandant des évolutions. 

Ces trois catégories se divisent aussi en fonction des publics (jeunes, adultes, publics spécifiques) et 
des formules individuelles ou par équipe. 
 
Pour chaque catégorie spécifiée, nous avons mis en avant des paradigmes puisés dans les documents 
collectés. Nous avons essayé de faire ressortir des grands traits caractéristiques (public cible, les 
principes de mise en œuvre), le but recherché, les limites rencontrées nécessitant des outils à construire 
(gestion de la compétition) ou des contraintes réglementaires à lever. (Format de la compétition, règle 
du X 16, délais d’inscription, nécessité d’un J.A., contrainte vestimentaire etc…). Nous mettrons aussi en 
avant les outils fédéraux existant et pas assez souvent exploités. 
 
Notre but est à la fois de lever certains obstacles fédéraux pour laisser l’initiative de terrain mieux se 
développer et de mutualiser la diversité des expériences réussies. 
 
L’idée n’est surtout pas de dévaloriser les compétitions officielles classiques qui sont l’apanage d’une 
fédération délégataire, mais de porter plus d’attention à notre public dit « loisir » d’en orienter une partie 
vers la démarche compétitive classique et d’être plus à l’écoute de formule permettant le plaisir de jouer, 
le renforcement du lien social, le sentiment de progrès et de mieux être physique grâce à la pratique de 
notre sport. 
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POINTS GÉNÉRAUX VALABLE POUR L’ENSEMBLE DES COMPÉTITIONS 
 
 

Les rencontres sportives et compétitions de premier niveau doivent en général : 
- Proposer des temps plus court entre 2H et 4H. Une journée grand maximum pour les 

compétitions les plus classiques. 
- Réduire le temps d’attente entre les matchs 
- Jouer plusieurs matchs 3 à 4. 
- Proposer une adversité équilibrée 
- Etre en proximité, (se rapprocher d’un autre comité, s’il existe un réseau de club à cheval sur 

deux comités.)  
- Pouvoir se jouer sur les créneaux habituels du club en plus du classique temps pendant le week-

end. 
- Assouplir les contraintes réglementaires vestimentaires. 
- Assouplir les contraintes d’organisation. 
- Garantir de la convivialité 
- Proposer des formules innovantes permettant d’apprendre, de nouer des relations différentes en 

prenant du plaisir à jouer et à se retrouver réuni. 
 
Ces principes généraux peuvent souffrir certaines exceptions. Dans certaines circonstances 
particulières, des formats de rencontre ne suivent pas ces principes et peuvent rencontrer du succès. Il 
s’agit surtout d’être à l’écoute des participants actuels et potentiels de mieux répondre à leurs attentes. 
Certains comités ont décidé de regrouper des stages jeunes avec des temps de compétition, la durée 
est alors plus importante, les occurrences de regroupement moindre mais l’activité proposée apporte un 
plus en comparaison de la durée passée dans la salle. L’important est de combattre les temps d’attente 
ou rien ne se passe. 
 
 
 
EXPLICITATION DU TABLEAU EXCEL DE SYNTHÈSE ET REMARQUES 
 
 

A) Rencontres sportives n’apportant pas de classement (compétitions non officielles) 
 

A1) Manifestations promotionnelles ouvrant la possibilité de jouer avec des joueurs non 
licenciés 

 
 
Pour les adultes : 
 
La Proposition de circuit départemental de rencontre amicale a retenu notre attention, il 
s’agit de tournois non officiels, ouverts aux joueurs licenciés et non licenciés, membres ou non 
de clubs non affiliés. Cette formule permet aux joueurs licenciés de trouver de la diversité 
d’opposition en proximité et au comité et clubs affiliés de montrer leur savoir-faire en terme 
d’organisation de rencontre de proximité. Cette option de développement est à expérimenter 
pour des comités naissant. Elle pourrait aussi être envisagée pour un club isolé sur une portion 
du territoire et entouré de club non affiliés.  
Cette implication du comité via l’organisation de compétitions amicales profitant à des 
joueurs non licenciés doit vite être suivi d’une évaluation. A-t-elle permis le 
développement du nombre de clubs affiliés et de licenciés ? En effet offrir à des clubs non 
affiliés un service ne peut se concevoir qu’à travers une stratégie dont le bénéfice final est 
avéré pour les clubs affiliés et le joueurs licenciés. De plus une telle stratégie valable pour 
des clubs isolés et très peu nombreux doit vite évoluer. L’évolution de ce circuit amical 
vers un circuit Promobad, ne concernant que les licenciés est alors judicieux.  
Cf. l’expérience du comité du Lot 46 
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Nous sommes plus sceptiques sur des formules d’interclub loisir permettant à des clubs non 
affiliés de participer à un interclub. Nous préférons un interclub départemental en division loisir, 
certes sous forme de compétition amicale ou en Promobad mais uniquement destiné aux 
licenciés comme développer par le comité 28 en Centre-Val-de-Loire. (Formule en double avec 2 
femmes et deux hommes au minimum) 
  
Lorsque le nombre de clubs est suffisant l’action de promotion du comité à travers l’impulsion de 
rencontres amicales peut se faire plus sur la proposition de formule d’animation clef en main 
donnée aux clubs que sur l’implication dans l’organisation d’un circuit. Chaque club pourra ainsi 
facilement proposer une animation comportant un temps compétitif au moment d’une opération 
porte ouverte et cibler par parrainage d’un licencié un public spécifique (féminin, corpo etc.)  
Citons les actions, en Normandie, des bad girls night ou sous une forme plus compétitive les 
duos corpo dans le comité 76. 
 
 
Pour les jeunes : 
 
Les « Opérations des X raquettes » sont des exemples d’action de promotion.  L’idée est de 
proposer des tournois de club aux jeunes licenciés avec la possibilité d’inviter un ami qui voudrait 
venir essayer, et de lui offrir une raquette à l’issue de la compétition. 
Le comité pourrait aussi permettre à certains plateaux minibad et RDJ de s’ouvrir à un public non 
licencié. Il s’agirait de sorte de plateau-minibad promotionnel conjointement organisé par le 
comité et les EFB. Le relationnel avec les écoles est ici important. 
 

 
 
A2) Rencontre sportive non officielle participant à la dynamique d’animation visant à 
fidéliser 

 
Pour les jeunes :  
 
Nous ne détaillerons pas ici les multiples stages qui existent pour les jeunes et surtout pour les 
plus jeunes. C’est une activité importante et bien rependue. Les actions proposées doivent 
cependant être bien coordonnées avec celles proposées par la ligue et la fédération. A titre 
d’exemple, nous renvoyons au projet jeune détecté (PJD) de la ligue AURA et au document 
du comité 91 reprenant l’ensemble des propositions d’actions départementales pour les jeunes 
et leur intégration au sein d’architecture régionale et nationale. 

 
- Les Sessions passe bad multi clubs (décembre-janvier et mai-juin) sont très présentes dans 

les comités bretons.  
 

- Le plateau minibad, proche ou tel qu’il est spécifié dans le DJ, pour les minibads et poussins 
(parfois jusqu’au Benjamin 1) est tout à fait adapté et doit être relancé. La formule : un temps 
d’atelier, un temps de match, un temps convivial sur une demi-journée répond au besoin de jeu, 
d’apprentissage et d’échange des enfants. Ces plateaux sont bien développés dans de 
nombreux départements, ils doivent encore prendre de l’ampleur. 
 
L’outil tel qu’il existe dans le guide du badminton ne demande que peu de modification 
éventuellement une ouverture vers les non licenciés à des fins de promotion. L’idée est de 
développer ces temps de rencontre auprès des EFB. L’organisation devrait passer du comité à 
l’EFB, le comité coordonnant l’ensemble des plateaux et cherchant des organisateurs. 
Encourager les EFB vers ces actions de plateau par une politique de label territorial est 
envisageable.  La ligue AURA en coordination avec ses comités a développé un projet pour le 
développement du minibad à travers une politique de label des EFB avec relance des plateaux 
minibad. (cf le document en pièce jointe) 
 Un outil fédéral de gestion de ce type de rencontre dans toute leur diversité est souhaitable. 
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- Le comité de l’Essonne (91) propose des rencontres minibad entre club de proximité sous 
forme de ronde suisse durant les mois de février et de juin. 

 
- Les Rencontres départementales jeunes (RDJ) sont utilisées dans plusieurs comités. La formule 

fédérale les réserve aux poussins et aux minibads mais fort est de constater que sous cette 
appellation ou des appellations similaires des catégories plus âgées jouent pour découvrir la 
compétition. Nous avons alors des formules de compétition pour benjamins, minimes et cadets 
déclarées en promobad. (Cf. la BFC, les regroupements départementaux en Normandie, ou le 
comité 74 en AURA) La souplesse de format des RDJ ou du promobad est alors utilisée pour des 
jeunes benjamins, minimes voire cadets.  Un handicap des RDJ, lorsqu’ils sont utilisés pour des 
catégories supérieures, est leur non prise en compte pour le classement. Lorsqu’il prenne la 
forme d’un Promobad le nombre de point est alors si faible, qu’il est impossible aux joueurs 
participant majoritairement à ce type de compétition de pouvoir accéder aux compétitions 
immédiatement supérieures. Il manque donc des compétitions pour les premiers niveaux, 
compétitions au format adapté pour à la fois faire des matchs équilibrés dans un temps court et 
en proximité et apportant assez de point pour pouvoir ensuite aller sur des TDJ plus classique. 
Souvent la durée marque une différence entre les RDJ et les TDJ. La demie journée étant le 
standard pour les premiers alors que les seconds ont plus une durée d’une journée 
 

- Coupler les plateaux minibad, les rencontres départementales voir les trophées départementaux 
jeunes avec les stages départementaux peut être aussi une option intéressante pour relancer 
une dynamique, le temps de présence est alors plus important (succès dans l’Hérault du comité 
34) 

 
- Ces plateaux mixant temps d’apprentissage, temps de jeu et moment convivial peuvent aussi se 

décliner sous une forme collective. Ainsi en PACA dans le 06 et le 84, ce format est en 
expérimentation sous l’appellation « Challenge du jeune badiste ». Ce format collectif pourrait 
galvaniser le jeune public tout en ayant un sens éducatif supplémentaire. Les équipes formées 
ne sont pas constituées de joueur venant uniquement du même club. Ceci permet au clubs 
n’ayant que peu de joueurs à envoyer de participer. En fin de rencontre un classement par club 
est cependant réalisé par addition des résultats individuels des jeunes venant d’un même club au 
sein de leur équipe respective. L’identité club et son action de formation sont ainsi valorisées. 

 
          
 
Pour les adultes :  
 
  Pour les adultes, des plateaux adultes ouvert aux P-NC, le samedi après-midi, existe dans 
plusieurs comités breton (Côtes d’Armor, Morbihan). Des stages adultes multi clubs en soirée, 
parfois sur une demie journée du week-end existent dans de nombreux comités notamment dans 
l’Ille-et-Vilaine et sont en projet dans le Finistère. Ces actions sont parfois ciblées sur des publics 
spécifiques. (Féminin, vétéran) Ces initiatives du comité pour dynamiser l’offre proposée à nos 
joueurs de premier niveau est à saluer. La fidélisation des nouveaux arrivant passera certes par 
une qualité d’animation interne au club pour ce public et le comité a bien entendu un rôle de 
sensibilisation en direction des clubs sur cette thématique mais il sera d’autant plus efficient s’il 
s’engage aussi dans des actions impulsant une dynamique d’échange entre club de proximité 
pour ce public néophyte. L’encouragement à des actions entre clubs de proximité, actions 
comportant du plaisir dans la pratique, de l’apprentissage et une dimension d’échange convivial 
est un outil à développer par chaque comité pour renforcer la fidélisation de notre public adulte 
néophyte. (Cf. l’enquête d’AURA en pièce jointe reprenant une étude de Laurent Garnier en 
PACA …) 
 
L’Animation interne au club : l’accueil, la distribution des créneaux de l’association en fonction 
des profils des joueurs, l’animation qui y est apporté et l’ambiance sont certes primordiales, cela 
touche le quotidien du club. Notre sujet porte cependant plus sur des moments spécifiques. Là 
encore la dynamique interne du club doit pouvoir déboucher sur quelques temps spécifiques de 
rassemblement. Tournoi du club en interne ou ouvert à d’autres, tournoi festif, permettant de 
rassembler l’ensemble des pratiquants avec des niveaux très différents sont des moments 



 
FÉDÉRATION FRANÇAISE DE BADMINTON – COMPTE-RENDU - PAGE  5 

appréciables pour rapprocher la communauté des joueurs de badminton. Les tournois de 
double « à la mêlée » permettant de changer de partenaire et d’adversaire à chaque tour 
souvent proposées dans les nuits du bad et autres moments de rassemblement en sont un 
exemple. (Cf. les formules en BFC et en PACA) L’outil numérique fédéral de gestion de club 
devrait pouvoir comporter une partie destinée à l’animation.  
Ces tournois nocturnes sont placés traditionnellement le vendredi soir ou le samedi, le plus 
souvent en double, ils existent aussi en simple. 
 

 
 
 
 
 

B) Première compétition de proximité permettant un premier classement (Promobad) 
 

La fédération avec le Promobad fournit un outil essentiel pour la fidélisation des premiers 
niveaux de jeu. 
Cet outil permet de déclarer une compétition en ayant une très grande liberté de format, un 
allègement de contrainte envers les officiels techniques et autres obligations réglementaires. Il y 
a alors avec un peu d’imagination la possibilité de suivre les nombreux principes mis en avant au 
début de ce document pour mieux répondre aux attentes des joueurs. (Format court, temps 
d’attente réduit, matchs équilibrés, proximité, possibilité en soirée etc..). Le Promobad permet 
aussi d’avoir un premier classement et il serait bien que celui-ci puisse être un peu réévalué à la 
hausse pour ne pas trop décourager un public potentiel attiré par les nouveautés permises mais 
voulant aussi progresser au classement.  
Il est par contre dommage que cette flexibilité de format ne touche pas assez nos compétitions 
venant juste après et permettant de monter plus rapidement au classement. Une plus grande 
liberté de format et un allègement des contraintes devraient être étendues à des classements 
supérieurs et toucher un grand nombre de joueurs classés P voire classés D. Nos compétitions 
pour les classements de premier niveaux jusqu’à D7 inclus doivent gagner en souplesse et en 
allègement de contraintes.  
  
 
Le Promobad est une source d’innovation de formats pour mieux répondre aux attentes de 
groupes de joueurs aux profils variés. 
Sa formule est possible en individuel ou par équipe pour des publics différents. 
Sa part n’est cependant actuellement pas suffisante par rapport au nombre de compétitions 
proposées pour les premiers niveaux de jeu. (Pour la saison 2017-2018 : 350 Promobads sous 
forme individuel et 11 Promobads sous forme d’interclub ont été déclarés). 
En individuel nous avons recensés des Promobad qui offrent des possibilités de formats de 
compétitions permettant des poules de poules, des rondes Suisse, des formes de repêchage 
multiples, des matchs permettant aux femmes de jouer contre les hommes, de modifier le 
comptage des points (un set de 21, voire des sets de 11 points) etc… Format dont la flexibilité 
permet de s’adapter à la demande. Le comité de l’Essonne (91) propose les mois du minibad 
des compétitions découvertes sous forme de ronde suisse, en 1 set de 21, 4 matchs garantis en 
3 h maximum, cette compétition découverte est ouverte aux NC et P12. 
Des Promobads se développent aussi à l’initiative de clubs ayant des écoles de jeunes, 
notamment pour les plus petits, minibads et poussins, afin de leur donner goût à la compétition 
et de les orienter ensuite vers des compétitions départementales. Citons ici le club de Noisiel 
(77) et celui d’Ermont dans le 95. Un club invite 2 autres clubs de proximité sur le dernier 
créneau du club avant les vacances. Les matchs sont courts (21 ou 11 points et nombreux, pas 
de classement final) 
 
Les formules par équipe prennent aussi de l’essor, elles voient le jour dans plusieurs comités de 
Bretagne (Morbihan, Finistère,), le 94 en Ile-de-France, dans le 28 en Centre-val-de-Loire ou 
encore dans le 13 en PACA. Le comité 13 a développé une division interclub Promobad 
extrêmement souple où les capitaines d’équipe conviennent entre eux, en fonction des 
personnes disponibles des matchs constituant la rencontre. Les matchs peuvent se jouer en un 
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seul set, les femmes peuvent jouer contre les hommes. Cette flexibilité extrême oriente plus le 
Promobad vers de la rencontre sportive que vers l’aspect compétition voulant dégager un 
vainqueur et obligé de produire un règlement plus contraignant pour garantir une certaine équité 
vis-à-vis du résultat.  
L’interclub Promobad est aussi source de dynamisme dans l’engagement des bénévoles. Le 
comité du Tarn et Garonne (82) a pu témoigner qu’en offrant une pratique sportive à une 
catégorie de personne qui n’est pas traditionnellement compétitrice, il fidélise et fédère des 
personnes prêtes à s’engager dans le bénévolat pour le club voir pour le comité. !!! 
Les Interclubs Promobad sont situés traditionnellement en bas des interclubs départementaux, ils 
existent pour les adultes. Ils existent pour aussi pour des catégories de publics spécifique 
(vétérans, féminins, corpo) 
 
Chez les jeunes outre les RDJ qui peuvent être déclarés en Promobad, nous avons des formules 
par équipe qui sont particulièrement appréciables pour la dynamique de groupe et la dimension 
éducative de l’esprit d’équipe qu’elles apportent. 
Citons le GE avec le promo/club minibad/poussin qui fonctionne bien dans le 67. Il s’agit de 
rencontre entre deux équipes (issue de deux EFB) ayant des joueurs minibads et poussins. Ces 
rencontres durent tout au long de la saison, elles s’organisent entre 6 à 8 clubs en proximité et 
avec 4 joueurs minimum (4 simples et 2 doubles). Cette formule qui existe dans le 67 est bien 
sur adaptable aux particularités d’autres secteurs. Ajoutons que la mixité fille/garçon et le 
mélange minibad/poussin est possible. Il n’y a pas de classement à la fin de la saison l’objectif 
étant juste de jouer en proximité. Ces rencontres se jouent en créneaux de clubs en semaine ou 
bien sur une demi-journée le week-end. 
 
 
 

C) Compétitions de proximités apportant un classement.  
 

Pour les jeunes en compétition individuelle : 
 
Le trophée départemental jeune (TDJ) ou le circuit départemental jeune (CDJ) sont les noms les plus 
couramment utilisés pour nommer les compétitions individuelles officielles destinées aux jeunes. 
Devoir répondre aux exigences suivantes est le défi lancé à ces compétitions individuelles.  

- Ne pas faire rester le joueur dans la salle trop longtemps 3 à 4h par tableau maximum 
- Garantir un volume de match équilibré (ou de temps passé sur le terrain) 3 à 4 minimum par 

discipline 
- Avoir une récurrence sur la saison,  
- Etre en proximité  
- Prendre en compte le volume de match/au nombre de terrains disponibles.  

 
 Les organisateurs de TDJ ou CDJ jouent avec les variables autorisées actuellement par le règlement. 
Afin de garantir une homogénéité de niveau les tableaux sont traditionnellement ouvert par catégorie 
d’âge, (voire pas année d’âge). Il est ensuite possible de faire des tableaux par niveau au sein des 
catégories d’âges appelé top ou division. Les formats varient entre, une poule unique (de 4 ou 5 
maximum) garantissant à tous un nombre de match important (par exemple le comité 72) et des 
formules avec des poules plus réduites suivi d’une phase d’élimination directe (comité 63 ou 74).  Afin 
de garantir une durée plus courte (une demi-journée par discipline) les compétitions ont tendance à 
s’organiser en allant le plus loin possible sur une discipline pour ensuite passer à l’autre. Le nombre de 
discipline est aussi limité (tournoi en simple, puis en double) 
La récurrence de l’évènement demande de trouver des clubs voulant bien accueillir la compétition, les 
contraintes en obligation de Juge Arbitre par terrain et par salle et de GEO sont un frein qui devrait être 
levé en partie. La proximité demande aussi à choisir principalement les clubs supports dans des zones 
du département proche des joueurs visés. 
Les organisateurs de compétition vont pouvoir aussi jouer sur des paramètres supplémentaires pour 
pouvoir adapter encore plus leur format de compétition aux exigences multiples rencontrées. Suite à 
l’enquête envoyé aux organisateurs de compétition, des formats nouveaux devraient être possible ainsi 
que des possibilités d’adapter le scoring sur l’ensemble ou une partie d’un tableau.  
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La règle de l’écart de classement des joueurs d’un un même tableau (X32) a été assouplie pour les 
joueurs classés entre NC et D7. 
Si ces avancées vont dans le sens d’une réduction des contraintes, d’autres demandent encore à être 
engagées comme l’obligation en cas de plusieurs poules de faire des sorties de poule. S’arrêter au 
stade de la poule n’est autorisé que pour les compétitions enregistrées comme ayant un tableau avec 
une poule unique. Lorsque les compétiteurs engagés restent d’un niveau entre NC et D7 un tableau 
avec plusieurs poules sans aller au-delà de la phase de poule devrait être autoriser.  
Des compétitions de développement encore plus variées seraient ainsi poussées à se créer en levant 
ses contraintes. Des formats de compétitions tel que le celui du circuit départemental jeune dans le 
Grand-est, dont le succès est grand, aurait ainsi des facilités administratives de mise en œuvre.  
 
Les compétitions par équipe pour les jeunes représentent une offre complémentaire aux 
compétitions individuelles. Elles ont des vertus éducatives importantes telles que l’esprit d’équipe, la 
construction du sentiment d’appartenance à un club. Elles ont aussi une séduction non négligeable pour 
les jeunes qui aiment souvent se retrouver en groupe. Les interclubs départementaux jeunes 
prennent actuellement leur essor et nous ne pouvons que l’encourager. De multiples interrogations 
surgissent pour les définir. Pour quelles catégories d’âge les ouvrir ? A quelle fréquence doivent-ils se 
jouer ? Quel est le nombre minimum de joueurs et/ou joueuses pour une rencontre ? Quand les 
proposer ? Les réponses à ces interrogations ne peuvent faire l’économie d’un état des lieux et de choix 
politiques.  Connaitre le nombre de clubs et particulièrement le nombre d’EFB qui seront concernés, le 
profil des joueurs (genres, catégories d’âge, niveau) savoir comment cette compétition s’intègrera au 
sein des autres compétitions par équipe auxquelles les jeunes peuvent participer sont des éléments à 
prendre en compte. Chaque commission départementale des compétitions jeunes fera ses propositions. 
Nous pouvons cependant avancer que nous préférons les formules qui ont une certaine récurrence, les 
formules qui permettent aussi à un maximum de jeunes de jouer (la parité n’est pas obligatoire.), des 
formules laissant une certaine souplesse pour déterminer la date des rencontres (proposition de 
périodes plus que des dates fixes). Des exemples de règlement sont donnés en pièces jointes celui du 
comité 75 et celui du comité 91. La ligue de Bretagne a depuis longtemps impulsée des interclubs 
jeunes au niveau de ses comités et récemment la ligue AURA va dans la même direction. 
 
 
Les interclubs départementaux pour adultes sont une valeur sûre de la dynamique compétitive 
départementale. Les considérations mentionnées pour les jeunes concernant, la fréquence, la 
composition des rencontres, les moments où les proposer peuvent être reprise. Mettons en avant les 
rencontres en soirée sur les créneaux habituels des clubs qui remportent une adhésion de plus en plus 
grande. Soulignons aussi l’importance de leur relation avec une formule d’interclub Promobad encore 
plus souple qui est à bien articuler avec les divisions inférieures. 
 
Les duos normands représentent une forme minimaliste de tournoi par équipe, 2 joueurs contre de 
joueurs (2 simples et 1 double), il rencontre un certain succès mais surtout pour une population déjà 
bien installer dans la compétition. Niveau P10 et D. (cf. le document du comité 76) 
 
Les interclubs sont aussi l’occasion de développer une action régulière pour des publics dont on veut 
favoriser la pratique, des interclubs spécifiques vétérans, féminins ou corpo se développent en ce sens. 
Mentionnons la coupe des entreprises mise en œuvre par le ligue IDF. 
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CONCLUSION 
 
 
 
Nous avons voulu mettre en avant des rencontres sportives ou des premiers niveaux de compétition afin 
de mutualiser les pratiques actuelles ou celles en prévisions. Cette mutualisation doit pouvoir conduire à 
des interrogations et l’instauration d’une dynamique sur chaque territoire. La description des actions 
pouvant intéresser est parfois sommaire et pour plus de précision, il faudra se reporter aux documents 
en pièces jointes regroupés par ligue. 
Des règlements de compétition, des tableaux de gestion de compétitions innovantes sont présents dans 
ces pièces jointes. Le service de la fédération en charge du développement du numérique pourra s’y 
reporter afin de mieux appréhender les demandes. Au logiciel pour les compétitions, il faudrait joindre un 
logiciel de rencontre sportive outil d’animation pour les instances de proximité (clubs et comités), outils 
dont le spectre rassemblerait une aide à la mise en place des sessions Passe bad, des plateaux 
minibad, des tournois internes et promotionnels aux formats variés (double à la mêlée, ronde suisse, 
montante descendante etc..) avec une inscription sur place et une génération des tableaux 
automatiques une fois la formule retenue. 
 
En ce qui concerne l’évolution des compétitions de proximités, les évolutions de format en cours vont 
permettre une plus grande liberté de choix pour mieux s’adapter aux demandes des joueurs et objectifs 
des organisateurs de compétition. 
La ronde suisse, le tableau de double repêchage, de poule de poule, tableau avec consolante en poule 
ou en élimination directe, la ronde italienne pour les compétitions par équipe sont des évolutions très 
appréciables 
 
Certaines contraintes sur les formats demeurent cependant sans raison profonde, si ce n’est une 
volonté d’uniformisation ou de combattre des effets induits par un classement défectueux au dépend du 
développement de notre pratique. Pourquoi obliger systématiquement les compétitions ayant plus de 32 
joueurs à se dérouler sous la forme d’un tableau à élimination directe ?  
Pourquoi obliger lorsqu’il y a plusieurs poules à aller au-delà de la simple sortie de poule ? Les formules 
innovantes collant aux demandes des pratiquant et aux objectifs éducatifs et de développement des 
organisateurs sont alors bridés. Les subtilités de contournement des règlements pour permettre 
l’organisation du circuit départementale jeune dans le Grand-Est en sont l’illustration. 
 
De plus les contraintes à lever pesant sur les compétitions ne sont pas exclusivement liées au seul 
format des tableaux, celles liées à l’arbitrage doivent aussi faire l’objet d’un examen régulièrement à 
actualiser. 
                                                                        
 
 
 
                                                                                                         Cyrille Gombrowicz.  
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